
QUELQUES POETES ILLETTRES DE
LOTBINIÈRE.

(Suite.)

José Auger a chanté l'incendie de la sacristie de
Lotbinière, je vous demande ce qu'il aurait fait si l'église
eût brûlé. Il a chanté la mort cruelle de Casimir
Pérusse, l'un de mes jeunes voisins, au temps jadis, qui
fut massacré par les Indiens, dans les forêts de la Cali-
fornie, où il s'était rendu à pied.

Cette complainte, grâce au sujet, a bien été la plus
populaire de toutes celles qu'il a faites. . -russe était
connu de toute la paroisse, et la mort lamentable qu'il
endura fit retentir son nom jusqu'aux extrémités de la
Province.

Plusieurs voulurent célébrer ce triste événement. Paul
fut du nombre-Paul, le frère de José Auger-Paul n'est
point poète; il n'est point rimeur; il n'est pas même
rimailleur-il est vieux garçon ?. . . N'importe ! Il se dit
dans un moment d'enthousiasme-le seul probablement
qu'il ait eu dans sa vie-il se dit ! " J'peux bien faire
une chanson, moi aussi, puisque p'tit Jos en fait! " Et


